
Pourtant, et face à la solitude
qui berce l’existence de cette fran-
ge, non encore complètement
recensée de la société algérienne,
quelques associations œuvrant
dans le domaine d’aide et de sou-
tien aux handicapés tentent de
porter le message d’enfants et
d’adultes cloîtrés dans leurs mai-
sons, avec comme seul répit  les
quelques instants volés la nuit, loin
des regards et de la lumière. C’est
le cas notamment de l’Association
sociale de Thalla Moussa pour les
démunis et d’aide aux personnes
handicapées et enfants de la lune
de la wilaya de Tizi-Ouzou ; une
association qui œuvre nuit et jour
afin de faire connaître la maladie
de ces rares enfants, dont la gran-

de majorité ne sont même pas
déclarés par leurs parents.

Ainsi, Bouzidi Kaci, président
de ladite association n’a de cesse
de faire les tournées des diffé-
rentes wilayas du pays afin de
gagner à sa cause les associa-
tions et les autorités  locales dans
les villes visitées, le tout dans le
but de faire sortir de l’ombre ces
filles et garçons prisonniers des
ténèbres. `

Un travail acharné qui a per-
mis en mars dernier l’ouverture
d’un centre d’apprentissage desti-
né aux handicapés ainsi qu’aux
«enfants de la lune» de la région
de Frikat dans la wilaya de Tizi-
Ouzou, une belle initiative de l’as-
sociation qui s’est également fait

connaître dans la wilaya de Saïda
le 31 août dernier, avec une ren-
contre-jumelage avec l’association
Espoir  dans le but de créer un éta-
blissement psychopédagogique
pour les handicapés de 3 à 21 ans. 

Et toujours avec cet objectif
indéfectible de soutenir la cause
des handicapés d’Algérie qui souf-
frent en silence dans la majorité
des cas, M. Bouzidi s’est fixé
comme étape de son parcours la
wilaya de Bouira ; «afin de faire
réagir les autorités locales sur
l’état des dix-huit cas de maladie
des enfants de la lune, sur les dif-
ficultés qu’ils ont à acquérir les
traitements et les tenues de pro-
tection importées de l’étranger et ô
combien vitales et sur les condi-
tions de vie de certains enfants, de
leurs familles seuls face à cette
maladie rare et non reconnue ;
casée à la hâte dans les handi-
caps alors qu’aucune fonction
mentale ou moteur n’est touchée». 

Un activiste de la cause
humaine qui s’est heurté à des
portes fermées dans la wilaya de
Bouira dont ni le DAS, ni le DSP et
encore moins les élus APC et leur

président en tête n’ont montré la
moindre volonté de soutenir cette
cause, se plongeant dans le mutis-
me et le déni pour ne pas avoir à
s’enquérir de ces malades. 

Et au président de l’associa-
tion de conclure avec un appel à
l’ensemble des associations
sociales et médicales de la wilaya
de Bouira afin de travailler avec lui

dans la lutte pour les droits des
handicapés et de l’ensemble des
malades chroniques, notamment
les maladies infantiles rares ; «il
est temps de faire quelque chose
de sérieux pour ces citoyens à part
entière qui n’ont pas choisi leur
mal pour qu’ils recouvrent enfin, le
droit de vivre humainement», dira-
t-il. Katya Kaci

Connue sous l’appellation scientifique de Xerodrema pig-
mentosum, plus communément et poétiquement nommée
maladie des «enfants de la lune», cette malformation
génétique rare, caractérisée par une sensibilité extrême
de la peau aux rayons du soleil qui empêche toute vie
extérieure diurne pour ceux qui en souffrent, reste margi-
nalisée et banalisée par les autorités publiques qui ne font
rien pour soutenir les malades algériens et les faire sortir
des ténèbres.
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PRISE EN CHARGE DE LA MALADIE DES ENFANTS DE LA LUNE

Bouira, l’une des dernières dans le domaine

NAÂMA

Démantèlement d’un
réseau de voleurs de

cheptel 
Un réseau constitué de cinq individus,
spécialisé dans le vol de cheptel, a été
démantelé par la Gendarmerie nationale
de Naâma, indique-t-on. 
Ces individus qui étaient activement
recherchés par les services de sécurité,
suite à des plaintes déposées par les
éleveurs de la région pour disparition de
150 moutons, ont été finalement arrêtés. 
La gendarmerie a donc mis fin au calvai-
re des éleveurs, en neutralisant la
bande des cinq malfaiteurs, dont trois
sont originaires de Naâma, un de la
wilaya de Tiaret et le cinquième de
M’sila. 
Présentés devant le procureur du tribu-
nal  de Mécheria, ils ont été écroués. 

B. Henine

AÏN LAHDJAR
(SÉTIF)

Trois morts dans un
accident

de la circulation
Trois personnes d’une même famille ont
trouvé la mort dans un accident de la cir-
culation, survenu hier matin, près de
Sétif, a-t-on appris auprès de la
Protection civile. 
L’accident a eu lieu sur le chemin de
wilaya 171, reliant Aïn Lahdjar et El
Eulma, où un camion et un véhicule de
tourisme sont entrés en collision, a pré-
cisé la même source. 
Les victimes décédées, âgées de 31, 39
et 41 ans, ont été acheminées par les
éléments de la Protection civile vers la
morgue de l’hôpital d’El Eulma, tandis
qu’une enquête a été ouverte par les
services de la Gendarmerie nationale,
pour déterminer les circonstances
exactes de l’accident. 

APS

Les faits de ce drame remon-
tent au courant de la semaine
passée lorsque, vers une heure
du matin, une rixe éclata entre
trois jeunes du même quartier : la
victime M. N. D. âgée de 27 ans
et ses deux agresseurs A. A. et K.
D. agés respectivement de 25 et
26 ans. A priori, cette rixe aurait
éclaté lorsque le gérant intima
l'ordre à ces jeunes de quitter les
lieux pour baisser son rideau à
une heure tardive.

Les deux jeunes s'entêtèrent
et refusèrent de partir, ce qui a
exacerbé le gérant ; la bagarre
était inévitable et les trois antago-

nistes en arrivèrent aux mains.
Dans cette mêlée, les deux
jeunes portèrent plusieurs coups
de couteau au gérant qui n'est
autre que leur ami, atteint au
niveau du thorax et de la tête. Des
coups qui lui seront fatals. Le
gérant s'effondra gisant dans une
mare de sang. Les éléments de la
Protection civile sont intervenus
pour transférer le corps sans vie
vers la polyclinique de la localité.
Après ce drame qui a endeuillé
toute la population de cette pai-
sible localité habituée au calme,
les éléments de la brigade de la
gendarmerie, assistés par la poli-

ce scientifique, ont entamé une
enquête pour déterminer les
causes exactes de cet assassi-
nat. A noter l'intervention et la
sagesse des notables et du mou-

vement associatif qui ont réussi à
amortir l'effet de ce drame qui
aurait sans doute pris une tournu-
re plus sanglante .

Moussa Chtatha

OUM EL BOUAGHI

Deux jeunes portent des coups mortels 
à leur ami 

A Batna, le bilan fait état du décès d'une person-
ne et de six autres blessées, âgées entre 14 et
53 ans, à bord de deux véhicules emportés par
les crues de l’oued Cherouf, dans la localité de
Foum Toub, a précisé la Protection civile. 
Les mêmes services ont réussi, durant la même
période, à sauver quatre autres personnes
âgées de 1 mois à 30 ans, après le dérapage de
leur véhicule au lieudit Mezouala, dans la com-
mune de Boumia, a ajouté la même source, sou-
lignant que des infiltrations d'eau de pluie et des
inondations ont été également signalées dans
36 habitations dans les communes de Tilatou, de
N’gaous et de Timgad. 
Dans la wilaya de Khenchela, les éléments de la
Protection civile ont enregistré, durant la mati-
née d’hier, à 7h précisément, la mort de deux
enfants au lieudit Chir Melih, commune de
Taouzient, qui étaient portés disparus depuis

samedi, tandis qu’une fille qui était à bord d’un
véhicule emporté par les crues, est décédée
dans la localité de Bouhmama, a précisé à l’APS
la Protection civile. 
Ces fortes précipitations qui ont notamment tou-
ché les communes de M’tousa, Baghaï,
Khenchela, Remila et Kaïs, ont occasionné des
dégâts importants à plus de 300 habitations où
19 familles, 80 personnes en tout, ont été ache-
minées vers des endroits sécurisés à M’tousa,
alors que 50 autres, isolées par les inondations,
ont été secourues. 28 étaient à bord de 8 véhi-
cules et un camion semi-remorque, a-t-on appris
de même source. 
La Protection civile a mobilisé pour les secours,
80 agents dotés de 10 ambulances et 15
camions. 
Les fortes pluies enregistrées depuis samedi à
Oum El Bouaghi ont provoqué d’importants

dégâts dans la commune d’Oued Nini (47 km à
l’est d’Oum El Bouaghi), où des récoltes céréa-
lières et des hangars d’aviculture ont été affec-
tés, a indiqué le président de l’Assemblée popu-
laire communale d’Oum El Bouaghi. 
La réouverture des axes routiers menant à la
route nationale reliant Khenchela et Aïn Beida
s’est effectuée avec l’aide des entrepreneurs et
des citoyens, mobilisant un parc roulant. Une
cellule de crise a été installée pour gérer l'opéra-
tion. 
Par ailleurs, une fillette s’est noyée dans une
mare d’eau près d’Aïn M'lila, a-t-on signalé à la
Protection civile qui a secouru un troupeau de 30
têtes ovines dans les environs de F’kirina. 
La Protection civile est venue au secours, durant
les dernières 24 heures, d’une centaine de per-
sonnes dans les communes F’kirina, Beriche,
Meskiana, Ouled Hamla et Ouled Zouai. Le che-
min de wilaya reliant la RN 3 a été rouvert grâce
à l’intervention de la Protection civile qui déplore
le renversement d’un camion transportant du
mazout. 

APS

INTEMPÉRIES DANS DES WILAYAS DE L’EST

5 morts et des centaines de foyers inondés
Cinq personnes ont trouvé la mort durant les dernières 24 heures dans des
intempéries causées par les fortes chutes de pluie enregistrées à Batna,
Khenchela et Oum El Bouaghi, a-t-on appris hier auprès des directions de
la Protection civile de ces wilayas.

La paisible localité de Henchir Toumghani à 60 kilo-
mètres au nord du chef-lieu de wilaya s'est reveillée en
fin de semaine passée, sur la nouvelle d'un drame qui
a coûté la vie à un jeune agé de 27 ans, gérant d'un café
au quartier Emir Abdelkader.


